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Introduction.  – Dural  tears  are  a dreaded  surgical  incident  because  they  are  difficult  to  anticipate  and  may
lead  to serious  complications.
Materials and  methods.  – The  French  College  of Neurosurgery  analyzed  100  cases  of  dural  tears  declared
on  the  physicians  accreditation  website  from  the Haute  Autorité  de  santé  (Regional  Health  Authority).  A
questionnaire  on  drainage,  type of  dural  repair  and  bed  rest  duration  was  sent  to  87  French  neurosur-
geons.
Results.  – Thirty-six  percent  of patients  with dural  tears  had  a history  of  previous  spinal  surgery  and
the  most  common  cause  of tear  was  surgical  fibrosis  into  the  operative  field  for  30%  of  cases.  Sixty-four
percent  had  no  history  of spinal  surgery  and, in  33% of  cases,  the  dural  tear  occurred  during  a surgery
for  herniated  disc.  Drainage  was  proposed  case  by  case  in  76%  of  cases,  the  patient  was  allowed  to  stand
up at day  1  in  48%  of  cases.  The  treatment  of dural  tears  combined  different  techniques  including  in situ
injection  of  biological  glue  in  86% of  cases.  The  most  common  complication  was  the  need  of  wound  repair
procedure  in  59.5%  of  cases,  which  was complicated  by  meningitis  in  21.5%  of  cases.
Conclusion.  – This  study  shows  the  lack  of  formal  consensus  about  the  procedure  of  repair,  the  method
of  drainage  or  the need  to keep  the patient  bed  ridden.  This  study  highlights  a relatively  high  frequency
of  dural  tears,  its potentially  serious  complications  and  stresses  the  need for  prospective  studies  in order
to define  the  appropriate  action  to  undertake  when  faced  with  this  type  of  incident.

© 2015  Elsevier  Masson  SAS.  All  rights  reserved.
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Introduction.  – Les  plaies  durales  constituent  un  aléa  opératoire  redouté  car difficile  à anticiper,  et  sus-
ceptible  de  générer  des  complications  parfois  graves.
Matériel  et  méthodes.  – Le Collège  de  neurochirurgie  a  analysé  100  cas  de  plaies  durales  déclarées  sur
le  site  de  l’accréditation  des  médecins  de  la HAS.  Un  questionnaire  portant  sur  le drainage,  le  type  de
réparation  durale  et le  premier  lever est  envoyé  à 87  neurochirurgiens  franç ais.
Résultats.  – Trente-six  pour  cent  des  patients  ayant  une  plaie  durale  avaient  un  antécédent  de  chirurgie

rachidienne  et  la  cause  la  plus  fréquente  était  la fibrose  du site  opératoire  pour  30  % des  cas.  Soixante-
quatre  pour  cent  n’avaient  pas  d’antécédent  de  chirurgie  rachidienne  et,  dans  33 % des  cas,  la plaie
survenait  au décours  d’une  cure  de hernie  discale.  Le  drainage  est  proposé  au cas  par  cas dans  76  %
des  cas,  le premier  lever  se  fait  à j1  postopératoire  dans  48  %  des  cas  et  le traitement  de la plaie  durale
associe  différentes  techniques  mais  bénéficie  l’administration  locale  de  colle  biologique  dans  86  %  des

s fréquente  est une reprise  de  cicatrice  dans  59,5  % des  cas,  elle-même  pouvant
cas.  La  complication  la plu

se  compliquer  d’une  méningite  dans  21,5 % des  cas.
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Conclusion.  – De  cette  étude,  il  ressort  l’absence  de  consensus  formel  tant  sur  le type  de  réparation,  que
sur  le drainage  ou encore  le  moment  idéal  pour  le premier  lever  des  patients,  mais  elle met  en  évidence
une fréquence  relativement  importante,  le caractère  potentiellement  grave  des  complications  et  souligne
la  nécessité  d’études  prospectives  afin  de  définir  la  conduite  à tenir  face à  cet  incident.
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. Introduction

Les plaies durales constituent un aléa chirurgical relativement
réquent, susceptible d’entraîner des complications potentielle-

ent graves. La difficulté de la gestion des plaies durales réside
ans l’absence de consensus quant à la conduite à tenir en matière
e réparation, mais aussi de drainage, et du choix de la durée de

’alitement en postopératoire.
Notre étude a pour objectif de faire un état des lieux en France

ais également au travers de la littérature internationale.

. Matériel et méthodes

Nous avons analysé 100 EPR (évènements porteurs de risque)
éclarés par les médecins accrédités sur le site dédié de la HAS
Haute Autorité de santé).

Nous avons retenu les critères inhérents au patient (âge, sexe),
es antécédents de chirurgie rachidienne, le type d’intervention
ratiquée, les barrières qui n’ont pas fonctionné ainsi que celles
ui ont fonctionné, et les avis donnés par les confrères.

Parallèlement, nous avons envoyé un questionnaire afin de
ompléter les données, en ciblant plus particulièrement le type
e colmatage de la plaie durale, la mise en place (ou non) d’un
rainage, et la durée d’alitement postopératoire.

. Résultats

Sur l’analyse des EPR, 49 hommes (âge moyen : 61,4 ans) et
1 femmes (âge moyen : 59 ans) ont été recensés. Trente-six pour
ent avaient un antécédent de chirurgie rachidienne (groupe A)
ajoritairement une cure de hernie discale (23 cas). Dans le groupe
, le geste générateur de plaie durale a été dans 33 % des cas une
ure de récidive de hernie discale et dans 33 % une arthrodèse.
oixante-quatre pour cent n’avaient pas d’antécédents de chirur-
ie rachidienne (groupe B). Dans le groupe B, le geste générateur
e brèche a été dans 33 % des cas une cure de hernie discale, dans
6 % des cas une laminectomie, dans 16 % un recalibrage, dans 16 %
es cas une arthrodèse. D’après le neurochirurgien, le facteur de
isque de la genèse de la brèche a été la fibrose dans 30 % des cas
ans le groupe A et l’arthrose dans 14 % des cas pour le groupe B.
ucune précision n’était rapportée dans 34 % des cas. Le reste étant
û à des incidents techniques (fraisage, rugine, gouge, broche). Les
eurochirurgiens s’accordent sur la nécessité d’une réparation de

a plaie durale dans 80 % des cas, mais seulement 44 % mentionnent
a suture comme  technique de réparation. Dans 20 % des cas, il n’est

entionné aucune technique de colmatage. Peu d’informations
ont disponibles en ce qui concerne les barrières d’atténuation : un
litement prolongé (allant de 2 à 4 jours) est préconisé dans 17 cas.
e drainage est mentionné dans 6 cas.

Questionnaire envoyé aux chirurgiens spécifiant ces points
’achoppement : le type de réparation de la brèche, le moment du

evé du patient et le drainage. Quatre-vingt-sept questionnaires
nvoyés, 80 réponses. L’incidence des plaies durales est estimée
 1 % pour 29,8 % des confrères, entre 1 et 5 % pour 69 % d’entre eux et
 5 % des cas pour 1,2 % d’entre eux. Cinq pour cent des neurochirur-
iens interrogés ne drainent jamais, 76 % parfois et 19 % toujours. En
as de plaie durale, dans 54 % des cas, le drainage est en siphonage.
© 2015  Elsevier  Masson  SAS. Tous  droits  réservés.

Dix pour cent ne suturent jamais la dure-mère, mais 86 % ajoutent
de la colle biologique. Quarante-huit pour cent lèvent leur patient
entre j0 et j1. Les complications identifiées par les neurochirurgiens
interrogés sont la méningocèle asymptomatique dans 82 % des cas,
mais rapportent une reprise de cicatrice 59,5 % des cas, dont 21,5 %
compliquées de méningite.

4. Discussion

Les déclarations d’EPR sont faites par les neurochirurgiens
franç ais inscrits dans le cadre de l’amélioration des pratiques et
de la sécurité des soins. Ce processus d’accréditation a été confié à
la HAS et est efficient en neurochirurgie depuis 2009.

Sur les 406 neurochirurgiens inscrits au conseil de l’Ordre en
2014, 87 sont accrédités. L’étude porte donc sur une population de
neurochirurgiens représentant environ 22 % de la profession neu-
rochirurgicale franç aise composée pour 75 % de libéraux, 15 % de
chirurgiens ayant une activité mixte (salariés et libéraux) et 10 %
salariés.

Il s’agit d’une photographie de cette complication rapportée
par les neurochirurgiens franç ais, n’ayant pas de valeur statistique
scientifique. Toutefois, l’intérêt de cette revue est pluriel :

• elle concerne une population neurochirurgicale diversement
répartie sur le territoire franç ais : il n’y a pas d’effet centre ;

• elle pointe une complication faible sur le plan individuel, mais au
final assez fréquente au sein de la communauté neurochirurgi-
cale : il s’agit de l’étude de cas la plus importante rapportée dans
la littérature (100 cas) franç aise ;

• elle pointe les éventuels points faibles qu’il serait utile de déve-
lopper par le biais d’études appropriées.

La fréquence de survenue des plaies durales est de 1 à 5 %
pour 69 % des neurochirurgiens et supérieure à 5 % pour 1,2 % des
réponses.

Il s’agit bien d’un incident relativement fréquent qui rejoint les
données de la littérature : l’incidence varie de 1 à 17 % [1–7]. Il est
notable que certaines plaies durales peuvent être méconnues lors
du geste chirurgical, ce qui rend difficile l’estimation exacte de
l’incidence de cette complication.

4.1. Population concernée

L’analyse de la population fait ressortir un sex-ratio de 1/1, avec
une moyenne d’âge globale de 60,2 ans : d’emblée nous pouvons
remarquer la similitude avec les populations neurochirurgicales
rapportées dans la littérature [2,4,5,8].

Pour plus de clarté, nous avons séparé la population en groupe
A (sans antécédents de chirurgie lombaire) et groupe B (avec anté-
cédents de chirurgie lombaire).

4.2. Survenue des plaies durales
Dans notre étude, les plaies durales surviennent majoritaire-
ment (64 % des cas) chez les patients sans antécédents de chirurgie
lombaire (groupe A). Les chirurgiens sont-ils plus prudents en
cas d’antécédent de chirurgie lombaire redoutant les adhérences
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ui, selon eux, sont majoritairement responsables des plaies (cette
ause est citée dans 31 % des cas) ? Il est notable que nos résultats
ont totalement à l’opposé de ce qui est majoritairement rapporté
ans la littérature, à l’exception de Guérin et al. [5] qui rapportent
5,5 % de plaies durales dans la chirurgie de révision (36 % dans
otre étude). En effet, dans la majorité des articles, les incidences
ont doublées dans les chirurgies de révision [6,7,9].

Dans le groupe A, le geste chirurgical générant le plus fréquem-
ent une plaie durale est la cure de hernie discale lombaire dans

3 % des cas, et concernant l’étage L5–S1 dans 48 % des cas ! La plu-
art des neurochirurgiens attribuent la complication à l’anatomie
t au caractère potentiellement traumatique de la rugine (faiblesse
u ligament jaune ?).  . .

Dans le groupe B, il n’y a pas de différence en fonction du type
e chirurgie (HD récidivante dans 10 cas, laminectomie dans 13 cas,
rthrodèse dans 13 cas).

Le facteur de risque incriminé dans la genèse de la plaie durale
st la fibrose cicatricielle (pour 86 % des cas) pour les patients du
roupe B et l’arthrose pour 22 % des patients du groupe A. Dans ce
ernier cas, l’arthrose serait incriminée par l’exiguïté du site opé-
atoire qu’elle génère, et des adhérences du ligament jaune. Dans
a littérature, la cause la plus fréquente serait le kyste articulaire
ui génère une exiguïté du site opératoire et des adhérences au sac
ural [2,10].

La réparation de la dure-mère est précisée dans 80 % des EPR,
ais seuls 44 % spécifient la suture. Il est impossible de dire si les

utres confrères ne suturent pas ou s’ils ne l’ont tout simplement
as mentionné. La colle biologique est citée dans 59 % des cas.

L’alitement prolongé supérieur à deux jours n’est préconisé que
ans 17 cas. Nous ne pouvons conclure car concernant les autres
ollègues, il se peut qu’ils nous aient omis leur attitude.

Il en est de même  concernant le drainage qui n’est cité que 6 fois
t systématiquement en siphonage.

Devant des données insuffisantes pour une analyse pertinente,
ous avons envoyé un questionnaire visant à préciser ces questions.
ur les 87 médecins interrogés, nous avons reç u 80 réponses (92 %
e retour).

Les questions ciblaient trois points : le drainage, la suture et le
ever.

Le drainage n’est pas systématique dans 76 % des cas. Cinq pour
ent des neurochirurgiens interrogés ne drainent jamais en cas de
laie durale et 19 % drainent systématiquement. On peut en déduire
n drainage au cas par cas dans 95 % des cas. En cas de drainage,
elui-ci peut être aspiratif si la plaie est étanche et fonction de
a chirurgie (chirurgie extensive de scoliose, laminectomie), mais
l est majoritairement en siphonage (54 % des réponses). Ce point
st également très controversé dans la littérature puisque certains
uteurs ne drainent jamais, quelques-uns toujours, mais majoritai-
ement le drainage, lorsqu’il est mentionné, est le plus souvent sans
spiration [5,6,9,11–13].

La suture de la plaie durale est recherchée par 90 % des confrères,
ais 10 % ne suturent jamais : exiguïté du site opératoire ? Inuti-

ité du geste ? Le colmatage est complété par l’adjonction de colle
iologique dans 86 % des cas. Quarante pour cent y adjoignent du
uscle, 62 % de la graisse, mais 16 % ne mettent rien, et 10 % du
atériel synthétique (Surgicel®). Certains neurochirurgiens asso-

ient plusieurs éléments. La réparation durale est très hétérogène
ans la littérature, et plusieurs techniques sont décrites, dont de
ares cas sans suture durale [12,14–16], avec de bons résultats à
a clé. Majoritairement, tous concordent à la nécessaire réparation
ar quelque moyen que ce soit, et la colle biologique est très sou-
ent mentionnée [5,6,8,11,17,18]. L’objectif étant l’obtention d’une

tanchéité durale.

Le levé des patients se fait le jour même  ou le lendemain pour
8 % des confrères, 45 % au 2e jour, et 6 % laissent leur patient alité
lus de 2 jours. Ce point est très controversé dans la littérature,
rgie 61 (2015) 329–332 331

où nombre de protocoles sont proposés, basés sur l’existence ou
non de céphalées. La littérature ne nous permet pas d’en extraire
une recommandation car il en ressort des attitudes très différentes
en fonction des centres. Certains ne prônent pas l’alitement [8,18],
d’autres proposent des protocoles avec un alitement plus ou moins
prolongé allant de 24 à 72 heures en moyenne [5,6,11,13].

Les plaies durales peuvent générer des complications immé-
diates, parmi lesquelles les neurochirurgiens interrogés nous
rapportent de manière isolée ou associée :

• méningocèles asymptomatiques (82 % des cas) ;
• fuites de LCS avec reprise chirurgicale (59,5 %) ;
• méningite (21,5 %).

L’ensemble de ces complications est retrouvé dans la littéra-
ture [5,9,11]. Il faut remarquer que nombre d’articles insistent
sur l’absence de conséquences à long terme dès lors que la répa-
ration de la plaie durale a été étanche [1,5,17,19]. Néanmoins,
certains avancent un allongement des durées d’hospitalisation, des
séquelles à type de lombalgies chroniques séquellaires, de diminu-
tion de l’efficience intellectuelle ou de retard à la reprise du travail
[4,6,9,20].

5. Conclusion

Notre série est particulière car elle met  en exergue la fréquence
des plaies durales chez les patients n’ayant aucun antécédent de
chirurgie rachidienne, ce qui va à l’encontre de la grande majo-
rité des articles de la littérature. La prise en charge chirurgicale des
plaies durales semble très hétérogène et le seul consensus porte
sur la nécessité de les colmater de faç on étanche. Pour autant, la
technique employée est assez diversifiée et non consensuelle. Il ne
semble pas exister de protocole de suites postopératoires admis
par la collectivité neurochirurgicale franç aise ni internationale, en
ce qui concerne la mise en place ou non d’un drainage, ou du
moment du premier lever postopératoire. Cependant, les consé-
quences potentiellement graves de cet incident méritent d’être
connues et dépistées car de possibles séquelles au long cours sont
rapportées dans la littérature.
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